
loi et aux amis politique» dont il cherchait 

hien r . ' l i L . • 8ymP* t h i«». dea facilités 
bien rares, hélas, pendant le siège de Pa-

Pondant la période insurrectionnelle delà 
Commune de Paris, loin de usager ses con-

2 2 T V K r a i i U e r a u eoJeMVmlL'lé­
gitime, cet homme 8 e serait, au contraire 
publiquement félicité de TO r des cardes 
«ationaujc de Saint-Denis refuser d e * ™ 
cher contre les insuigés. 

Le nouveau volume illustré que M. Louis 

U ^ Z n ^ r r Z 1 1 0 a L D é e ' a Po«r t i t re 
SSSSSû • l/ndustrie' ° « Description des 
principales industries modernes. Ce volume 
accompagné de 330 gravures , renferme là 
descr ip t ion de» industr ies du sucre du 
papier et des papiers pe in ts , de la te in ture 
des cuirs des peaux et fourrures, du caout­
chouc e t de la g u t t a pe rcha . I l fait su i te au 
volume publ ié l 'an dernier p . r M. Louis 
i-jguier et qu i contenai t les industr ies d u 
Terre, des poteries et des porcelaines, du 
se^ m a r i n , d u toufre et de l 'acide sulfur ique, 

Les Merveilles de l Industrie sont la suite 
des qua t r e volumes des Merveilles de la 
science, du même au teu r , dont le succès a été 
immense . CPS différents volumes contenant 
un total de 2,560 gravures , et dans lesquels 
sont présentées, avec au tan t de cha rme 
que de vér i té , des conna i s sance .ievfnues 
indispensables à t o u s , orront eat ta inement 
t rès-recheichés par la j une.-se et les gens 
d u monde , à lVpoque des é t rennes d u nou­
vel a n . 

Chaque voldme se vend séparément 10 
franc» broché. F u r n e , J o u v t et Ce, éd i ­
teur», 45 , rue S a i n t - A n d r é des -Ar t s , à P a ­
ria. 

On lit dans la Presse Médicale : 

a s * L 6 ? / 6 ™ 1 1 1 6 » af fa ib l ies , l e s j e u n e s 
filles c n l o r o t i q u e s , l e s j e u n e s g e n s f a t i ­
g u é s par la croissance, l e s o u v r i e r s de 
m a n u f a c t u r e s ex ténués par de pénibles 
t ravaux , les v i e i l l a r d s verront leurs for­
ces revenir SOUH l'influence du v i n dU doc ­
t e u r C a b a n e s ( k i n a C a b a n e s ) au L a c t o -
p h s p h a t e d e c h a u x et de fe r e t a u 
q u i n q u i n a t i t r é . Le produi t qu i fait la 
ba a e <ie ce médicament fait partie i m m é ­
diate de notre s y s t è m e o s s e u s e e t s a n ­
g u i n ; aussi on ne saurai t employer uu 
meil leur tonique dans l ' a n é m i e . l a c h l o r o s e , 
l e s p e r t e s bl n c h e s e t s é m i n a l e s , l ' a p p a u ­
v r i s s e m e n t d u s a n g les f a i b l e s s e s g ê n é 
r a i e s , d é b i l i t é c o n s t i t u t i o n n e l l e c h e z l e s 
f e m m e s enc i n t e s . f a t i g u é e s p a r l e u r g r o s 
s e s s e , dans les fièvres i n t e r m i t t e n t s r e ­
b e l l e s et dans tous les cas où on a besoin 
d'avoir recours à de puissants ton iques ; tou­
tes les s o m m i t é s m é d i c a l e s le prescr ivent 
tous les jou r s avec succès. » 

Dépôt dans toutes les pharmacies de 
Fi ance e t de l 'é t ranger . 

A Rouba ix , pharmacie Couvreur . — Pr ix 
4 francs. 

P. S. — I l sera fait u n rabais aux ou­
vriers de manufactures qui prendront une 
certaine quan t i t é à la fois. 6954 (B.J 

Progrès d$ l'Art JUasfiJr^NTr^k. m * • S E 
Dent» et Dentier* sans crochets ai ressort» et posé 
•ans douleurs. E d o u a r d V e r b r u g g h e 
DENTISTE, breveté de •>. M. le Roi des Beiges 

8, rue de i Hospice, 8, ROUBAIX 
MAISON A PARIS 

*. B o a l e r a r d P o i s s o n n i è r e . -» 
NOTA. Les dentiers ont l'avantage ue n pas 

emplir la bouche, iis ne nécessitent pas l'extrac­
tion des racines et viennent soutenir les dents 
chancelantes. — SUCCÈS GARANTI. 

— — an 

Nouvelles du soir 
Ou écrit de Pa r i s , 18 décembre : 
Aujourd'hui, à moins d'incident impiév >, 

la Chambre doit diseutef en seconde lecture 
le projet sur l'hypothèque maritime : en 
seconde lecture également, les propoiliions 
4e MM. La vergue et C émieux, l'une rela­
tive a la nouiioatiou d'une commission 
d enquête sur la situation de l'Algérie, l'au­
tre sur le régime légal de l'Algérie. 

La Chambre entiera probablement eu va* 
vacces le 23 ou le 24 décembre prochain. 
Les quatre jours durant lesquels elle siégera 
encore la semaine prochaine, seront tiès 
probablement entièrement coLsacrés à la 
discussion de la loi de la Hbet'.é de l'ensei­
gnement supérieur en seconde lecture Les 
amendements sont au nombre de 26, sans 
compter un contre-projet de M. Henri Mar­
tin qui sera distribué aujourd'hui. 

Le débat sur la collation des grades et sur 
la personnalité civile des associations en­
seignantes, ne prendra pas moins de deux 
jours à lui seul. 

Oa annonce la mort de M. Lebas, député 
de la Nièvre. 

Petite Bourse du'soir : 99.28. 

On nous écrit de Versailles : 
La commission pour la l iberté de l'en 

se ignement supér ieur a examiné au jou id 'hu i 
la quest ion de savoir si les cours des facultés 
l ib ressera ien tpubl ies comme le sont ceux d u 
facultés de l 'E ta t .Le projet primitif de la corn* 
mission ne fixerait pas ca po in t , qu i a été 
soulevé par u n a m e n d e m e n t . — A J* ma­
jor i té d ' u n e voix, la commission a décidé 
que les cours des facultés privées ne seraient 
pas publiés , et que les élèves a t tachés à ces 
facultés et p a y a n t leurs inscr ip t ions à t e s 
facultés y sera ient s. uls admis . La com­
mission n ' a » as eu à revenir su r la publi* 
cité des facultés de l 'Eta t que corn-ace u n e 
loi p récéden te . — La commission a sup­
pr imé comme inu t i l e l 'ar t icle 10 d« son 
projet. 

Elle se réun i ra d<i nouveau samedi . L a 
ques t ion mise à / o r d r e d u j o u r de cel te 
séance, es t celle relat ive à la collation des 
grades. L a commission n ' a pas encore com­
mencé l ' examen des a m e n d e m e n t s relatifs à 
Cette ques t ion . 

On donne comme cer ta in que Ja majori té 
de la commiss ion, y comp ' i s le r appo i t eu r , 
M. Labou laye , est iallié« à l ' amendement 
présenté par M. Baido- x et p lus ieurs de ses 
d-(lègues leque l confèie, en p r inc ipe , à 
l 'E ta t le droi t de col ,«non des grades . 

D é p ê c h e s T<-Iéfirnpiîlqu«3s 
(service particulier d u Journal de 

Roubaix.) 
L « PARLEMENT ALLEMAND E T 

M. DE BISMARK 

Berlin, 17 décembre. — Parlement 
allemand. — Avaut l 'ouverture de la 
séance, le bruit court dans les couloirs 
que le prince Bismark considérait com­
me un vote de défiance l'adoption de la 
résolution H .verbeck, votée dans la 
séance d 'hier . Quelques députés anoon* 
ça ientmèmequi le pi inct Bismark aurai t 
déjà résolu de donner sa démiss ion. 
Après l 'ouverture de la séance, un nou­
veau scrutin a eu lieu su r une motion 
Hoverberk tendant à prier le chancelier 
de l 'empire de se prononcer pour une 
modification de l'article 31 de la constiv 
ulion de l 'empire, afin qu 'aucun député 

au parlement nepuir.se è;re arrê té pen­
dant une session g ins l 'assentiment de 
l 'assemblée. Cette motion a été adoptée. 
Le* progressis tes , le centre et la moitié 
dt-y iibéraux-n;itionaux voient pour. 

Berlin, 15 décembre — Parlement 
allemand. — A u coure de la séance, la 
aaohoii du député alsaciru W m t e r e r de* 
mandan t que la nouv< lie loi scolaire 
d 'Al-ace-Lorraine soit abrogée, est re • 
jetée à une g rande majorité. Les députés 
du centre , les alsaciens-lorrains et led 
polonais votent seuls pour. 

Le commissaire du gouvernement 
H rzog c.vait fait resBoriir, pendant le 
débat ,aux appi,Tudif>eroents de l'Assem­
blée, que la suboidinai ion d c s é c o l e s à 
l 'Etat est une conséquence de l'adoption 
de l ' inslruclion obligatoire, à laquelle, 
selon l'urat ur , l 'Alsace' Lorraine sem­
ble • 'accoutumer, et que l'on a Fin* 
tendon d'orrvicher le*école*i l'influence 
du clergé. M. Herzog ajoutait que le 
gouvernement de l 'empire a pour but de 
répandre ies coonaiéMncea et de dé­
velopper l 'intelligence des population?, 
et que M. Win te re r demandai t Tatou 
g.Uiun des lois volée» à cet effet. 

Le commissaire du gouvernement 
s'attachait ensuite à démontrer que le 
gouvernement in portai a agi avec les 
plus g r ands éga rds luis d e la fermeture 
dr:s écoles et séminai res . M.Herzog ter­
minait en demandan t le rejet de la mo­
tion . 

L 'Assemblée passe ensuite à la dis­
cussion du budget d 'Alsace 'Lorra ine . 

La séance cont inue. 
Berlin, 17 décembre. — La Post dé­

clare e . -pénr que le chancelier de l 'Em­
pire n'a pas encore pris de résolution 
définitive en ce qui concerne sa démis­
s ion. La feuille berlinoise exprime 
l'opinion que, toute regret table que 
sera t une pareille résolution de la part 
du chancelier de l E m p i r e , elle ne com­
pose ra i t aucun pressant d a n g e r pour 
l 'Etat. 

La Gazette de la Croix tait remar­
quer que ta ciouvelU concernant la réso­
lution du prince Bismark émane de 
personnes qui ont des relations person­
nelles intimes avec le chancelier de 
l 'Empire. D'après ce journal , il leur au­
rait déclaré qu'il était las, et qu'il n 'y 
avait pas moye) de gouverner avec une 
semblable majorité. 

Ou annonce, d'un autre côté, que la 
nouvelle émane de M . d e D ' i z in ,dépu t é 
au Par lement , et que M. de Bismark 
lui aurai t déclaré, en parlant de la ma­
jorité chancelante de l 'Assemblée, que 
cet étal de choses le forcerait de donner 
sa démiss ion . 

La Gazette nationale ne dit p.\s un 
m o t d e c e t t e a f f a i r e . 

Berlin,H7 d é c e m b r e . — L e Moniteur 
officiel de l Empire qui a paru aujour­
d 'hui , p i è s d e deux heures plus tard que 
de coutume, publie une communication 
basée su r des dépositions adminis i ra t i -
ves f ites sous la foi du serment , et 
portant que Kullmann, dans son entre-
iretieij avec le prince de Bismark, aurai t 
déclaré que le part i du centre (parti 
catholique) était son par t i . 

La même feuille publie, en outre , un 
rapport du conseiller de t r ibunal de 
district . Sl icessewreuter , d 'après lequel 
Kul oiaiiii au i a i ld i t la même ebosedans 
-on inWrrogaioiir , et enfin la déclara­
tion faite publiquement par Kullmann 
devant la Go.ur d 'assises, où l 'auteur de 
l 'attentat a dit que son par t i était celui 
du cenire . 

Berlin, 17 décembre, soir. — Dans 
les» ceicies |i irItimnlaiHiM, i'im ident 
relatif à la démission projetée de M. de 
Bismarck est considéré comme étant 
complètement aplani . 

Le prince héritier de Prusse a assisté 
au d iner parlementaire qui a eu li u 
aujourd'hui chez le prince de Bismarck 
et s'est longuement entre tenu avec ce 
d e r n i e r . 

lue Moniteur Officiel ajoute que l'on 
se réserve d 'au t res éclaircissements 
pour l ecas où les journaux du parti ca­
tholique continueraient leurs provoca­
t i ons . 

LA CONFÉDÉRATION 

Berne, 17 décembre. —L 'Assemblée 
fédérale, siégeant les deux chambres 
réunies , a piocéde aujourd'hui à l'étos* 
lection du piés ident et vice o 'és ident 
de la confédération pour 1*75. Elle a 
é lu M . S e h é r e r , d u c a n t o n d u Zui i ch , 
prés ident , et M. Borel, du canton de 
N< ufchâtel, v ice-prés ident . 

M. Wel t i , président actuel , aurai i 

décl iné toute candi<l;-i r-eà ia présidence 
afin de rester au p<»*»e du dépar tement 
militaire eSUHUSmêntionm ses soins, à la 
mise eu ezécuti 'jn^lo la nouvelle loi mi -

litaire. 

Le conseil national a ratifié, à l 'una­
nimité, la convention relative à l 'union 
postale . 

LA FAMINE EM ORIENT 

Constantinople, 17 décembre. — Le 
Levant Herald publie des nouvelles 
navrantes su r la lamine . 

On a les plus tristes appréhensions 
pour cet h iver . 

.a» , 
D E R N I E R E H E U R E 

Paiis, 18 décembre, 1 h. 50 soir. 
U n e ^ o r q e i u i a n c e ^ e ^ o n ^ l j e u a été 

r>rYdue dans raffoire a u comité de 
l 'appel au peuple 

Berl in, 18 décembre. 
M . de Bismark a offert sa démiss ion, 

mercredi ; i 'empereur l'a refusée. 

COMMERCE 
DÉPÊCHES TELEGRAPHIQUES 

Havre, la déc-mbre. 
Marché meilleur, t rè«-ordinaire 97 

à 98. Iivr^bie plutôt re .herché , Orléans-
low 9 1 , Dtjofgta 87,50. 

(DôjièchHS de. MM Schiagdenhaufïen et C e , 
repiésentés à Roubaix par M. Bu l t eau -Des -
b o n n e t s . . 

Liverpool, 18 décembre . 
Ventes 12.000 b . 
Recettes 161,000 b . 

.%*!.«» d i v e r * 
A N V E R S , 16 décembre. — Laines.— Mar­

ché sans changements ; on a vendu aujour­
d 'hu i 50 halles laines de la P la ta de l 'an­
cienne tonte . 

H A V R E , 16 décembre. — Cotons : L a fa­
cili té a u x achats a ramené u n peu plus de 
demande depuis h ier , t an t en cotons des 
E t a ' s - U n i s qu 'en sortes de l ' Inde . E n effet, 
les vendeurs écoulent volontiers, et nous 
avons ma in t enan t plus de choix à la ven te ; 
les pr ix sont aisés, mai-; s ans , présenter 
cèpe: d a n t de changement sensible pour 
d isponible . A l ivrer , on est faible. On a noté 
une partie de Louisianp, par navire d û , à 
94 fr. pour échanti l lon ressortant u n peu 
mieux que L.w midd l ing . On a fait aussi 
du good fair Oomra, embarquement janvier 
février, à 64 fr . , et de l 'Hingenghaut par 
s teamer de décembre , à 75 fr. 

Les ventes notées à qua t re heures vont à 
1,312 b . 

Laines : I l se t ra i te encore que lques lo -
Ustt, sans aucune var ia t ion, mais les pr ix 
sont soutenus On a fait ainsi 21 b . Buenos-
Ayres su in t , à 205 fr., et 5 b . Monte-Video 
dito. nouvelle toute , à 255 fr. 

•au.LE.inru virtA?tjcË»R 
Bourse de Paris du M décembre 187k . 

Deux heures. — Depuis le commencement 
de c lie s mairie, nos Rentes sub i ssen t de 
légèn-s variat ious de 20 à 25 c . ; ces va­
riat ions soat le fait du manque d'affaires. 

Il faut peu de demande? comme peu 
d'offres pour obteni r les légers résul ta ts q u e 
nous signalons chaque j o u r . 

L a spéculat ion négocie en ce momen t 
des primes à des écarts Qéri*oires ; le dont 
25 s'est t ra i té à 99 55 , su r le cours de 99 
30 demande-

Le Mobilier français a encore monté dr* 
7 f r . , on le cote 353 fr. On peut toujours 
faire hausser une valeur, mais le difficile 
est de main ten i r le» avantages ob tenu . 

La Banque franco égypt ienne vient de 
regagner les cours de 538 à 570, ce qui 
consti tue une hausse de 35 fr. 

On di t qu ' i l doit être d is t r ibué u n à-
compte de 12 50 par action au 1er jauvier . 

La Banque de Par is est p lus ferme à 
l i a i . 

Le Foncier français est demandé à 850 . 
Les actions et délégations de Suez sont 

eu légère réaction. 
Les Autr ichiens et les Lombards sont 

au cours de la veille. 
La Rente i ta l ienne est recherchée à 68 50. 
Le marché du comptant est plus ferme. 
Les demandes de Rentes françaises ont 

été de 82.000 fr. en 5 0[0, et de *8,000 en 
3 OiO 

Le* Obligations du Nord sont à 304 75 
les Gharentes à 2>i4 50, et les F ranco-Al ­
gériennes à 217 ; ces dernières sont en 
hausse da 1 50. 

Les 'ob l ipa i ions foncier s de R . s s i e sout 
fermas i 4?2 50 
Trois heures — Le 3 0i0 reste à 61 57, 
e l l e 5 0i0 à 99 32. 

Le compte rendu de la Compagnie 
G R G S I I A H . lu «n séance pub l ique , à 
Londies,ausiéfre d e l à S o c i é t é , 3 7 , o l d J e w r y , 
le 29 octsbro 1874, accuse les chiffres s u i ­
vants : 
A f f a i r e s r e ç u e s d o 1 e r ju i l le t 1 873 au 

30 juiu 1874 F r . 40.591,525 
% HM•••<"•» a c c e p t é e s . . . 

R e v e n u e n p r i m e » e t 
i n c é r é t w 

F o n d s r é a l i s é s 

34,614,425 

11,792,115 
49,996,785 

Voici encore un éclatant témoignage de 
l'efficacité d u P h o s p h a t e d e f e r de 
L e r a s , docteur èb-sciences, pour ia guér i -
son du» pales couleurs , des m a u x d 'estomac, 
«-t de toutes les maladies a y a n t pour cause 
l ' appauvr issement du sang . Comme tou­
jours il vient des médecins les p l u s h a u t 
placés; 

« Sa forme l iquide lui donne u n avantage 
immense sur la P i lu le , il est pour moi 
supér ieur aux préparat ions idoées, A K N A L , 
ex-médec in de S. M. l 'Empeie* ; . » 

« De tous Isa (tirugiiieux u n i s 
connaissons pas qui »g»s**xil au« i prompt* 
t u e n t ^ t a u s s i fa»i>iab!t m ••ut... eaas-fa>t isrue 
pour l 'estomac BKLLOC, B A U M K . B I O T, 
F O L L E T *-t PRKV. ST, Hsideetoattes h â . â t a u x » 
— De^è . dans k s principale;-. phur.niiCÎeH • i 
dioguorie». 7925 

Pa rmi le nombre considérable de person­
nes auxquel les on conseille l 'Huile de Foie 
d-< Morue, 1rs trois q u a r t s au moins la pren­
nent avec d é g . ù i . Quelle est la mère de 
famille, qu i , admin is t ran t ce médicament à 
ses enfants, ne s'est pas fait la réflexion 
que l'on devrait bien trouver de quoi rem­
placer un médicament d répugnant ? Ce 
désir si naturel se trouve aujourd 'hui 
complètement rempH T>ar le S i r o p d o 
R a i f o r t i o d é d- G r i a n a u l t e t C«, 
qu i lui est subs t i tué avec avantage e t a 
reçu les témoignages les plus flatteurs de 
toutes les sommités médicales de P a r i s . — 
Dépôt dans les principales pharmacies et 
drogueries. 7926 

MARDI PROCHAIN 29 DECEMBRE 
~-A- GAGNER 

« J O , 0 0 0 f r a n e » | 3 . 0 0 0 f r a n c s 
5 , 0 0 0 • | 9 O O O 1 

et autres . Lots d u Tirage définitif (mardi 
Bro£lusqiJù0edâ .J^Q^ 
Gbaude ' fo tér ie" a,utorlse£^a£j»s toute la 
France .—Adresser imrrécnaternent «andat- ! 
poste D I X francs à M. Ad. Rion, ue R i - | 
voli, 68 , Par i s , et on recevra tout <1« sui te i 
franco, dans i;ne osisae, QUATRE CHAN- i 
C L S de gain du Gros Lot d • f>0 000 francs j 
t t de tous a u l e s Lots et les CINQUANTE; j 
BONS L I V R E S A i . Rion fe/eat u n e œuvre 
couronnée). Bibliothèque, morale, instructive, \ 
recommandée à toute» les familles. Ce sont 
d 'ut i les Etrennes. — La Lis<e dt-s Numéros I 
gagnants sera envoyée le 'i 1 décembre,—et , \ 
comme riches é r nne-*, elle indique lea i 
lots, compris le Gro Lot de 6(',000 ftancs. j 

C! 4 M T 1 7 A T A Ï 1 C i e n a u e s a n s m é _ 

o A l v I VJ e\ ' U L o decine, sans pur­
ges et sans frais, par la délicieuse farine 
rie Santé de Tin Barry de Londres, dite 

REVALESeiÈRE. 
Vingt ; ans a 'un invariable succès, ea 

c o m b a t i f , les dyspepsies, mauvaises d i ­
gestions, p u -UtM, gastralgies, glaires, vents , 
a igreurs , acidités, palpitat ions, pi tui tes , 
nausées, renvoi... vomissements , même en 
grossesse, constipa tion, diarrhée, dyssenteries , 
col iques ,phthis ie , toux,as thme,é touffements , 
é tourdissements , oppression, congestion, né 
vrose, insomnies , mélancolie , d iabète , fai 
n les s e- , —épuisement , anémie , chlorose, 
tous désordres de la poi t r ine, gorge, p l e i n e , 
voix, des bronehes. vessie,foie, reins, i n t e s ­
t ins , membrane muqueuse , cerveau et sang, 
— 79,000 cures, y compris celles de Ma­
dame la Duchesse de Castlestuart , le duc de 
Pluskow, Madame la marquise de Bréhan , 
Lord Stuard de Decies pair d 'Angleterre , 
e t c . , e tc . 

Cure N° 62,845. 
M. Boillet, curé , de 36 ans d'Asthme avec 

étouffements dans la n u i t . 
Cure N° 70 ,421 . 

M. A. Spadaro, d'une Constipation opi­
niâtre de 9 ans . C'était terrible, et des 
médecins hors ligne avaient déclaré qu ' i l 
n ' y avait pas moyen de le guér i r . 8 . 

P l u s nourrissante que la viande, elle 
économise encore 50 fois son prix en médeci­
n e s . E n boites : 1/4 k i l . , 2 fr. 25 ; 1/2 k i l . , 
4 fr.; 1 k i l . , 7 fr.; 12 k i l . , 60 fr. — Les 
Biscuits de Revalescière se mangent en tout 
t emps , scit à soc ou trempés dans de l 'eau, 
d u lait , café, chocolat, t h é , v in , e tc . I ls 
r a f r a î ch i r en t la bouche et l 'estomac, enlè­
vent les l i a - ées et vomissements, même en 
grossesse en mer , ainsi que toute i rr i ta-
tiou et .te odeur fiévreuse en se levant , 
ou ap s certains plats compromettants : 
oigu' s, ail, e tc . , ou boissons alcooliques, 
môu* après le tabac. A m é l i o r â t le som­
meil , l 'appétit et la digestion, ils nour­
rissent, en même temps, "deux que la 
viande, donnent un sang pur et des chairs 
ermes et fortifient les personnes les plus 
affaiblies. En boites, de 4, 7 et 60 francs 
— La Revalescière chocolatée fend appétit, 
digestion, sommeil , éneigie et chairs ferme." 
aux personnes et aux enfants les plus fai­
bles, t t nourr i t dix fois plus que la viande 
st que le chocolat ordinaire, sans échauffer. 
E n boîtes de 12 tasses, 2 fr. 25 c ; de 24 
tasses, 4 fr.; de 48 tasses, 7 fr.; de 576 
tasses, 60 fr.; ou environ 10 c. la ti.sse. — 
Envoi contre bon de poste, les boites de 
32 et 60 fr. franco. — Dépôt à Rouba ix 
chez MM. Coille, pharmacien . Morelle-
Bourgeois ; Léon D A N J O U , p h a r m a c i e n , 
rue de l 'Hôlel-de-Ville, a Tourcoing, et 
chez les pharmaciens et épiciers. — Du 
B A R R T et C°, 26, Place Vendôme, à P a r i s . 

406, RUE NATIONALE J 0 6 
{angle du Square JUSSUU) 

MTYCHINÉS^COUDKE 
Véritables Américaines 

WHEELER & WILS0N 
Uniane méd. d'or, Paris 1867 

Unique croix de François-Joseph. Exp f 873, Vienne 
Aucune véritable W H E E L E R et W I L S O N j 

sans la marque de fabrique ci contre, qu i se 
t rouve sur le mouvement <H sur le b â t i . 

La fabiica' ion de W H E E L E R et W I L S O N a i 
dépassé les 800 000 comme numéros d 'ordre. 
Ne confondez pasavt-edes machines anciennes i 
anaoncée- ail leurs au des-ous du cours . Le 
numéro d'ordre supérieur aux 800.000, se j 
t rouvant sur la p laque , est une garantie I 
pour l 'acheieur de profiter des derniers 
perfectionnements. 

Toutes les « SILENCIEUSES » ne sont 
que des imitat ions européennes de la véri­
table raachiue américaine W H et W . 

Seal dépôt pour ie Nord chez 

i l s i i i n i . 
106, RUE NA TIONALE, 106 

TAMÂRTINDIEN 
G R I L L O N 

Fruit laxatif rafraîchissant contra 
C O N S T I P A T I O N , Isaortais, Bsnhm 
£M"%t,r. tjrammoni. i-atru.—Jt» iju. i><uu i.U 

à à toubaix, Dtcscu^ni , ,,i. , -u, ui«uu.tt-Kue 

Le iOUHZASs OS ROUBAJ1 

. désigné pour l 'insertion de* 

y js DE van r K» JODICIÀIREJ 
f O * * U n ( X a t ; DE SOCIETES et 

mm FDBLICATIONS I B * 4 -

LES ET JUDICIAIRES. 

^ D B L E S à fendre on ÛM* 

A V E N D R E 

ïïnâ Magnifique B r a s s e r i e 
p a r f a i t e m e n t a c h a l a n d é e 
S'adres3er chez J . D E S M E T , rue 

d ' I n k e r m a n n , 52. 7851 

S l a i s o n à l o u e r avec atelier 
et machine , convenable pour te in tu­
rier, ou mécanicien.—S'adresser, rue 
de Lil le, 21 . 7858 

A l o u e r , pour en jouir au 1 e r 

avril 187», u n l U w a s e n s é e a n i 
cgne « le I S O m é t i e r s » , a v e c force 
motrice et magasins , comprenant 56 
métiera-a 6 boites et 70 un is . P lu s 
une m a i s o n avec j a r d i n . — S'a -

dress r pour renseigaements à M . 
Edouard Roussel , rue des Ar t s , 139. 

7906 

A. l o n e r , à pouvoir prendre pos­
session, de s u i t . , u n e g r a n d e e t 
b e l l e m a i s o n à é t a g e , avec 
porte cochère, t i tuée 42, rue de l 'Hc* 
pice à Roubaix.Cet te maison est agen­
cée pour la commerce des t issus, ou 
céderait l ' installation. — S'adresser 
à M M . d'Orival et C» ,àRouba ix . 

7903 

— A L O U E R : Un b â t i m e n t 
à trois éiate» avec t e r r a i n l ibre 
d 'environ 6 0 0 m è t r e s c a r r é » 
de supTfioie . — Cette propriété, 
par .'& situation au centre de la ville, 
est convenable à tous usages i n d u s ­
triels ou établissements commerciaux. 
— S'adresser à M . Jourdeu i l , rue des 
Fabr i can t s . '7872 

M a i s o n a l o u e r , à usage de 
magasin, Grande-Rue , 7 9 . — S'a­
dresser même rue , 7 5 . 6665 

A L O U E R . — F i l a t u r e d e 
• a i n e p e i g n é e , 6,000 broches ,plus 
de moitié renvideurs ; 2,700 broches 
à retordre, emplacement pour aug­
menter . — S'adresser chez M.Henry 
Mathon , rue des Lignes . 6747 

A V E N D R E 
à- rcain ferme 

Une m a i s o n rue Pellart. 
Une, rue Daubanton. 
Une grande et 2 petite», rue de 

l'Epeule. 
Une grande et jardin,rue du ehe-

min de Fer. 
Une belle c a m p a g n e , située en­

tre Tourcoing, et Roubaix le long de 
la route pavée, contenant 7000 mè­
tres. 

Una m a i s o n rue du Havre at 
une rue d Inkerman. 

Une f e r m e de 34 hectares,» dix 
minutes de Court rai. 

Une f e r m e de 20 hectares d'un 
beul bloc, touchant à Roubaix. 

A louer 
Une m a i s o n avec grande-por te , 

rue de l 'Espérance. 
U n e , rue L a t i n e . U n e , rue d u 

Grand-Chemin . 
Une , rue d u Moulin Brû lé . 
On demande à l o u e r plusieurs 

m a i s o n s d u pi ix de 500 à 800 fr. 
Et une de 20u0 à 2500 fr., près de 

a Fosse-aux-Chênes, pour rent ier . 
Oo demande à a c q u é r i r une 

belle m a i s o n avec ja rd in , pour 
ren t ie r , de 50 à 70 mille francs. 

««'adresser à J ean -B te Deplasse. 
A l o u e r , à pouvoir en prendre 

possession le I " mars 1875, u n e 
g r a n d e e t b e l l e m a i s o n à étage, 
avec porte cochère, située Quai d u 
Commerce, n° u . — S'adresser chez 
Lemesre frères, n° 7 . 7822 

A l o u e r une grande m a i s o n 
avec porte cochère, magas ins , si tuée 
rue d u Fresnoy, derrière la gare . 
S 'adresser rue Fosse-aux-Chônes, n° 
4 5 . 6597 

OBJETS à vendre 
A sresidre. un b 1 assortiment 

de machines pour la fabrication de 
fuseaux, découpoir à balancier d'una 
très grande puissance, machine à 
imprimer. —S'adresser rue du Mou­
lin, 84. 

A V e n d r e •onualeu, une grande 
quantité de R o t s al l l a r n a t s en 
parfait état.—S'adresser au bureau 
d u journa l . 5738 

A v e n d r e : une m a c h i n e a v a ­
p e u r Terticale.de dix à douze che­
vaux,presque neuve; 

Une m a c h i n e à v a p e u r ver­
ticale de cinq à six chevaux presque 
neuve, avec générateur; p r i x : 1,500 
francs ; 

Une grande quan t i t é de t r a n s ­
missions e t poulies, engrenages e t 
chaises coussinets nécessaires. 

Une m a c h i n e verticale de 20 à 
25 chevaux. — S'adresser .pour les 
conditions à M . Denu t t e , rue de 
l 'Aima 227. 6344 

Deiaiides et Offres (i Copiais 
Un c o n t r e m a î t r e de lainu . ei> 

gn*-e eu préparaùéa,' Mull Jenny, 
renvideuo I r*tordeiie, demande 
une pla c. — Bonnes références — 
S'adres F* au bureau du journal. 

7,05 

nepuir.se
�au.LE.inru
Terticale.de

